
 

 

Un bébé né prématuré sauvé grâce aux soins mère kangourou 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

« Quand, la sage-femme nous a 
informé que mon Manzou était 
toujours au-dessous d’un moins 
normale d’un nouveau-né, j’étais un 
peu désespéré. Mais au premier 
suivi, quand j’ai vu qu’il a pris 50 g, 
nous avons redoublé le courage car 
mon bébé doit survivre. » 

--M. Vincent Diarra, père d’un bébé 
prématuré 
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La prématurité est une des causes principales de décès chez les nouveau-nés. Au Mali, 
29% des décès néonatales sont ces bébés qui naissent avant 37 semaines de gestation 
(CHERG 2010).  Les soins mère kangourou (SMK), une intervention dont la maman 
porte le bébé peau à peau avec l’allaitement maternel et suivi rapproché, donnent une 
chance aux bébés prématurés ou nés avec un faible poids d’assistance à vivre surtout 
dans les pays ou l’accès aux services spécialisés fait encore défaut.   

Le projet Services de Santé à Grand Impact, financé par USAID appuie la Direction 
Général de Santé et Hygiène Publique à améliorer la qualité des services de la santé 
maternelle et néonatale à travers les formations, supervisions, et coaching des 
prestataires en soins obstétricaux et néonatals d’urgence (SONU) et les SMK.   

Mme Madioula Sy et Mariam Coulibaly, sages-femmes du centre de santé 
communautaire (CSCom) de Sanankoroba dans le district sanitaire de Kati ont 
bénéficié respectivement de la formation sur le paquet SONU (mai 2017) et les SMK 
(mai 2016). Grace à un transfert de compétence interne du centre, Mariam, entrainée 
par son enthousiasme forme à son tour sa consœur Mme Madioula Sy sur les SMK. 
Les deux sages-femmes sont reconnues pour leur engagement et sont fières de leurs 
capacités de prendre en charge des petits poids de naissance.    

Cet enthousiasme leur a permis la gestion de 12 nouveau-nés de petits poids de 
naissance avec succès entre Août 2016 et Décembre 2018 parmi lesquels celui du 
couple Mme Roucky et M. Vincent DIARRA.  A 29 semaines de grossesse de sa 9ème 
grossesse, Roucky, 38 ans, a eu des complications et a été évacuée à l’hôpital national 
du Point G où elle a été césarisée le 06/12/2018 donnant un nouveau-né de 1850 g. 
Après 7 jours, elle est revenue au CSCom de Sanankoroba, où le petit bébé, Manzou, 
a été mis et suivi en SMK ambulatoire par la sage-femme Madioula. Cette approche en 
ambulatoire imposait aux parents de se rendre au CSCom deux fois par semaine pour 
le suivi du poids, l’allaitement maternel et la recherche de signes de danger. 

M. Vincent, le papa nous témoigne, « Lorsque la sage-femme nous a informé que mon 
Manzou était au-dessous du poids d’un poids normal d’un nouveau-né (2500 g), j’étais un 
peu désespéré, mais au premier rendez-vous de suivi, avec son gain de poids de 50 g, nous 
avons redoublé le courage car mon bébé doit survivre. Moi-même, je le portais très souvent à 
la poitrine pour aider sa maman »  

La proximité au CSCOM a permis au couple de respecter les rendez-vous fixés deux 
fois par semaine pendant trois semaines pour le suivi.  Au dernier rendez-vous, le 7 
janvier 2019, Manzou pesait 2600g.  

Selon Madoulia, la sage-femme qui a suivi Manzou, « La formation sur les SMK offerte par 
le projet l’USAID SSGI a été très utile. Je me sens fière quand je parviens à aider les parents 
à sauver leurs nouveau-nés de petits poids de naissance.  Avant la formation, on référait le 
prématuré à l’hôpital Gabriel Toure et si les parents n’acceptaient pas la référence, l’enfant 
retournait à la maison mais j’avais une crainte pour son future.  Mais maintenant, avec la 
formation que j’ai eue, les résultats que j’ai vus, je peux dire aux parents avec confiance que 
leurs petits bébés peuvent survivre en pratiquant les SMK. » 

Manzou Diarra, né prématuré est en bonne santé 
grâce aux soins mères kangourou. Il a 4 mois. 
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Les soins mères kangourou 
ambulatoire consistent à ’un suivi 
rapproché du bébé prématuré 
pour suivre le poids, l’allaitement, 
et vérifier l’absence des signes de 
danger pour la survie de l’enfant 



 

Depuis 2015, le projet SSGI a formé 931 prestataires de 466 structures sanitaires sur les 
SMK. Entre 2015 et 2018, 48% des bébés nées avec faibles poids de naissance ont été pris en 
charge avec les SMK dans les structures appuyés par SSGI (Source: DHIS-MSHP).   


